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Introduction

L’objectif de ce projet est l’étude de la faisabilité de la réalisation d’un petit réseau ferroviaire miniature commandé informatiquement par l’intermédiaire d’un logiciel de simulation de déplacement des trains. Ce logiciel étant créé dans le cadre de l’UV d’Informatique I3.

J’ai donc réalisé cette étude en étroite collaboration avec M. Guillotin et M.Clevers durant le 4éme semestre (de février 2000 à juin 2000) dans le laboratoire de physique du premier cycle de l’INSA de Rouen. Comme nous le verrons au travers de ce rapport cette étude, dans le cadre d’une UV personnelle, m'a permis d’appliquer et même d’approfondir des connaissances en électricité, électronique et informatique.

L’idée de ce projet est venue du fait que je possède un réseau de chemin de fer miniature assez complexe et son pilotage par l’intermédiaire de l’informatique serait bien plus intéressant.

L’association de l’UV d’informatique personnalisée et d’un projet de physique était donc l’occasion idéale pour la réalisation d’une étude sur ce projet.

Le projet est divisé en trois étapes :

1. L’utilisation de la carte d’entrée/sortie de L’Impulsion (Réalisation d’un driver pour cette carte, programmes de test en Java et Pascal)

2. La réalisation d’un circuit électrique permettant de traiter les signaux de sortie logiques de la carte. 

3. La réalisation d’un circuit électrique permettant de traiter les signaux d’entrée logiques de la carte.

Ces trois temps seront étudiés en trois parties séparées puis un schéma général rassemblera  les trois étapes.

I. Principe général de fonctionnement d’un réseau ferroviaire.

Un réseau ferroviaire miniature est assez simple à réaliser au niveau des éléments de voie. En effet un réseau simple est constitué d’éléments de voies généralement en maichor (alliage du cuivre)  tel que des rails droits ou courbes, des aiguillages simples gauche/droit, des heurtoirs de voie de garage…(voir photo ci-dessous). 
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La voie est alimentée en courant continu ou alternatif en créant une différence de potentiel de 0 à 12 V entre les deux rails de la voie. Les voies sont raccordées entre elles au moyen d’éclisses conductrices.

Les moteurs des locomotives sont donc alimentés par la voie au moyen d’une prise de courant par les roues.
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C’est l’ajout d’aiguillages qui va ensuite complexifier le réseau et impliquer des règles de protection de voies et de priorité pour éviter les collisions. Ces règles sont élaborées, en modélisme, au moyen de montages électriques et électroniques qui vont gérer l’arrêt ou le départ des trains, l’orientation des aiguillages électriques et l’état de la signalisation (feu vert ou rouge ici). L’arrêt du train aux endroits souhaités est réalisé grâce à des zones isolées réalisées au moyen d’éclisses isolantes en plastique. Nous verrons un dispositif d’alimentation de ces « coupures » par la suite.

Les feux sont réalisés à l’aide de 2 LED (verte/rouge).

Une façon simple de réaliser ces protections sans utiliser l’informatique et l’utilisation de relais qui vont permettre un déplacement des trains de façon autonome sans collisions. Les aiguilles sont alors commandées par interrupteurs et c’est l’utilisateur qui en agissant sur le trajet va diriger le train. L’intérêt de la commande informatique apparaît donc dans la programmation de trajets. En effet c’est l’ordinateur et plus exactement la programmation qui va gérer les déplacements ainsi que les destinations en toute sécurité.

Une fois le train positionné et déclaré au programme on va lui allouer un itinéraire près programmé qui inclus les départs, les arrêts et les changements de direction du train, il est donc totalement guidé par le programme. 

Nous allons donc maintenant voir les différents dispositifs électriques et électroniques qui seront utilisés en entrées et en sortie de la carte servant d’intermédiaire à la programmation.
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II. Utilisation de l’interface entrée/sortie de L’IMPULSION

L’utilisation de cette carte comme système de communication entre l’ordinateur et le réseau nécessite la création d’un « driver »  réalisé par monsieur Guillotin en langage TURBO PASCAL.

L’utilisation de ce driver a ensuite nécessité la modification du programme de déplacement des trains réalisé en Java. Ce logiciel sera détaillé précisément dans l’Annexe 2.

1. Caractéristiques de la carte d’acquisition MULTI-ES :

- Convertisseur AID 12 bits :
8 entrées analogiques, impédance d'entrée 1 Mohm.

Echantillonneur bloqueur intégré.

2 calibres sélectionnés par logiciel : 0/+10V et-5/+5V.

Temps de conversion de 8 micro-secondes.

Possibilité d'interruption en fin de conversion.

Protection des entrées : 60Vpp

- Convertisseur DIA 12 bits :
2 sorties analogiques indépendantes programmables 0/+10V.

Une 3e-e sortie couplée à un D/A générant -10/+10V.

Courant de sortie maximum : 30mA

- Timer programmable :
3 timers programmables dont 2 cascadés (pour comptages longs).

Horloge externe ou interne (4 MHz) pour chaque timer.

Possibilité de génération d'interruptions.

Entrées et sorties compatibles TTL

-  Entrées logiques :
8 entrées logiques compatibles TTL

-  Sorties logiques :
8 sorties logiques à collecteur ouvert.

Tension maxi: 50V, courant maxi: 200mA.

-  Consommation de la carte : +5V 600mA (sorties non chargées)

-  Connecteurs : entrées et sorties accessibles sur deux connecteurs en bout de carte

-  Logiciels :
Routines de programmation en C, PASCAL, BASIC

Programmes "Tableau de bord", "Fréquencemètre", "Tracé de courbes"

-  Options :
Boîtier de connexion MULTI-EXTpermettantd'avoiraccésàtoutes les entrées et sorties

de la carte sur des douilles banane 4mm et des fiches BNC.


ENTREES/SORTIES LOGIQUES
La valeur écrite dans le registre IOOUT est envoyée sur le port de sortie. Un bit à 1 met la sortie correspondante à la masse.
	Registre :  IOOUT
	Adresse :  ADR2                 (340h)
	Type : W

	Bits
	7

OUT7
	   6

   OUT6
	5

OUT5
	4

OUT4
	3

OUT3
	2

OUT2
	1

OUT1
	0

OUT0


	Registre :  IOIN
	Adresse :  ADR2                 (340h)
	Type : R

	Bits
	7

IN7
	   6

   IN6
	5

IN5
	4

IN4
	3

IN3
	2

IN2
	1

IN1
	0

IN0


Type indique un registre à lecture seule (R), écriture (W) ou lecture/écriture (R/W).

2. Présentation du driver du driver.  (Textes de M. Guillotin)
Pour l’étude de faisabilité 8 entrées et 8 sorties logiques suffisent amplement, nous avons donc pu coder les états des entrées/sorites sur un mot de 8 bits.

program impjava;{fichier  impjava.pas}

Pilote de périphérique de la carte d'acquisition "L'impulsion" (à CAEN)pour système MS/DOS en Turbo Pascal 7. 

Le code source est rédigé en Turbo Pascal avec des particularités en quelques lignes d’assembleur. La rédaction d'un tel programme est faite habituellement entièrement en assembleur. 

Pour préserver cette originalité (programmation en pascal), cette technique est masquée dans le listing par le message :
"/// code réservé………………………………".

Ce qui suit est donc fourni pour donner une idée générale de la structure d'un "device driver" mais ce code n'est pas utilisable "tel quel".

Pour les explications sur les "DEVICE DRIVER" en général on peut consulter:

"La bible PC programmation système"/ Michael Tischer, chez Micro Application.

Ce driver est un pilote de périphérique MS/DOS qui constitue une ressource pour le système d'exploitation. Le chargement dans le système se fait au démarrage par la lecture du fichier "config.sys" où figure la ligne:

device=c:\impjava.EXE

Le périphérique est alors vu comme un fichier texte, "CED.TXT" ici, dans les programmes des utilisateurs du système.

Comme il y a un octet en sortie et un octet en entrée sur cette carte, nous avons choisit de les traiter séparément. Il y a alors deux octets dans ce fichier texte. La valeur envoyée sur la sortie est mémorisée dans le driver. Lorsqu'on lit les deux octets, le premier est la valeur placée en sortie de la carte à une écriture précédente, et le deuxième est la valeur en entrée.

Il faut effectuer un "reset" ou un "rewrite" du fichier à chaque lecture ou écriture dans le programme utilisateur.

N'importe quel langage, pascal c java ou autre, peut alors être utilisé pour lire ou écrire dans ce fichier. 

Bien que cette ressource soit mise en place sous DOS elle reste encore accessible sous Windows.

Deux programmes d'utilisation du driver sont donnés en exemple en annexe:

En Pascal : testdrvj.pas  et  en Java : Communication.java

(avec un ordinateur rapide, à partir du pentium 200Mhz, il faut utiliser la librairie NEWDELAY.TPU dans les programmes en TURBO Pascal).

3. Routines PASCAL et Listing du Driver.

Tout un ensemble de routines, d'utilisation de la carte MULTI-ES, ont été développées dans trois langages différents : C, PASCAL et BASIC.  Pour C et PASCAL, ces routines ont été aussi écrites en assembleur pour une plus grande rapidité.  Vous trouverez dans la suite une partie décrivant les routines du langage PASCAL( langage utilisé pour l’élaboration du driver).

Nous utiliserons ici, pour la description des différentes constantes et routines utilisées par le driver, qu’une petite partie des possibilités proposées par le fabriquant. Pour plus d’information sur ces autres possibilités veuillez consulter directement la documentation de la carte.

Voyons donc les éléments intéressant dans notre cas :
ROUTINES EN PASCAL :
Deux types de routines sont disponibles, ADL.PAS pour l'utilisation sous TURBO PASCAL 4.0 et supérieures (routines écrites en assembleur: fichier P - AD.ASM et P - AD.OBJ) et AD2.PAS pour l'utilisation sous PASCAL standard (routines écrites en Pascal).

CONSTANTES :
       Les constantes suivantes sont définies dans AD.H.

· ADR1 et ADR2 sont les deux adresses qui définissent les adresses de base de la carte. Ce sont ces adresses qu'il faut modifier si vous changez les cavaliers S2 ou S3.  Les valeurs par défaut sont $330 et $340.
· IOIN         offset du port d'entrées logiques par rapport à l'adresse de base

· IOOUT     offset du port de sorties logiques par rapport à l'adresse de base


    Excepté ADR1 et ADR2, toutes ces constantes sont des offset par rapport aux adresses de base. Ainsi pour accéder le registre d'entrées logiques, il faut adresser ADR2+IOIN 1 0.
FONCTIONS ET PROCEDURES UTILISEES:

· INITDRVAD : initialisation des drivers de la carte.
Syntaxe : procedure InitDrvAd(Adr1,Adr2 : integer) ;
Doit impérativement être appelée en premier.

· OUTPUTIO : écriture d’une valeur dans le port de sortie.



Syntaxe : procedure InputIO : Integer ;


· INPUTIO : lecture du port d’entrée.



Syntaxe : function InputIO : Integer ;


Retourne l’état du port 8 bits d’entrée.

Voici donc le listing du squelette de la programmation ici prévue en Pascal :
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}

{$S-}

{$F-}

{$M //// code réservé……………………………………………………………}

uses dos;

procedure strategie(flags,cs,ip,ax,bx,cx,dx,si,di,ds,es,bp:word);

interrupt; forward;

procedure interruption(flags,cs,ip,ax,bx,cx,dx,si,di,ds,es,bp:word);

interrupt; forward;

procedure en_tete; assembler;

asm

  dd $FFFFFFFF  {nature du pilote: fichier texte ou binaire, texte ici}

  dw $8800      {1000 1000 0000 0000 fonction 13 et 14 actives}

  dw offset strategie

  dw offset interruption

  db 'CED     ' {en majuscule uniquement nom du fichier .TXT}

end;

const Adr2 = $340;  { adresse de la carte "Multi_es" partie I/O

                         de la société "L'Impulsion" … CAEN}

const code_termine = $0100;

      f_init = 0;

      f_lecture = 4;

      f_ecriture = 8;

type

{correspond au format des blocs de données

échangées avec un fichier texte sous MS/DOS}

bloc_donnees = record

               longueur : byte;

               numero   : byte;

               fonction : byte;

               etat     : word;

               reserve  : array[1..8] of byte;

               {zone … "champ variable" de signification variable

               suivant la fonction}

               case byte of

               {pour l'initialisation fonction 0}

               1 :( nombre0   :byte;

                    adresse   :pointer;

                    args      : ^char;

                    drive_num : byte;

                    erreur:byte);

               {pour la lecture et pour l'écriture fonctions 4 et 8}

               2 :( nombre4 : byte;

                    adr_buff_dos    : pointer;

                    byte_count       : word);

               end;

{permet de définir une adresse mémoire sous les deux formes}

adr_tout = record

           case integer of

           1:(ptr:pointer);

           2:(offset,segment:word);

           end;

var bloc:^bloc_donnees;

    p_adresse:adr_tout;

    char_dos: ^char;

    chario:char;

    lig_envoi,message,commande: string;
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  //// code réservé…………………………………………………          

    cpt_lig: word;

var tregs: registers;

procedure bios_messageln(var l:string);

var ib:word;

begin

{écriture avec retour … la ligne … l'écran par le BIOS}

     for ib:=1 to byte(l[0])

     do begin

        tregs.ah:=$0E;

        tregs.al:=byte(l[ib]);

        tregs.bl:=2;

        intr($10,tregs);

        end;

{retour au début de la ligne}

     tregs.ah:=$0E;

     tregs.al:=13;

     intr($10,tregs);

{saut de ligne}

     tregs.ah:=$0E;

     tregs.al:=10;

     intr($10,tregs);

end;

procedure RetFar; assembler;{retour long d'une procédure}

asm

 ////  code réservé …………………………………………

end;

procedure strategie(flags,cs,ip,ax,bx,cx,dx,si,di,ds,es,bp:word);

begin

     p_adresse.segment:=es;

     p_adresse.offset:=bx;

     bloc:=p_adresse.ptr;

     RetFar;

end;

procedure interruption(flags,cs,ip,ax,bx,cx,dx,si,di,ds,es,bp:word);

begin

{sauve la pile système et place la pile locale}

////  code réservé ………………………………………………………………………

asm                                         {.}

                                            {.}

                                            {.}

end;                                        {.}

{---------------------------------------------}

case bloc^.fonction of

f_init:

     begin

     message:='**** Installation du pilote mode texte  ced.txt    ****';

     bios_messageln(message);

     message:='**** Carte Multi_E/S  L''Impulsion                 ****';

     bios_messageln(message);

     port[adr2]:=0;

     lig_envoi:='';

     commande:='';

     message:='';

     cpt_lig:=1;

     bloc^.adresse:= //// code réservé…………………………………………………………
     bloc^.erreur:=0;

     bloc^.etat:= code_termine;

     end;

{envoi de données par le driver ------ fonction 4 }

f_lecture:

     begin

     char_dos:=bloc^.adr_buff_dos;
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     chario:=char(port[Adr2]);

     lig_envoi:=chario+commande;
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     if cpt_lig <= length(lig_envoi)

     then begin

          char_dos^:=lig_envoi[cpt_lig];

          cpt_lig:=cpt_lig+1;{accès séquentiel au fichier !}

          end

     else begin

          char_dos^:=char(13);{code fin de ligne}

          cpt_lig:=1;

          end;

     bloc^.etat := code_termine;

     end;

{réception de données par le driver ------ fonction 8 }

f_ecriture:

     begin

     char_dos:=bloc^.adr_buff_dos;

     port[Adr2]:=byte(char_dos^);

     commande:= char_dos^;

     bloc^.etat := code_termine;

     end;

else begin

     bloc^.etat := code_termine;

     end;

end;{du case fonction of}

{restitue la pile initiale  }

////  code réservé ………………………

asm                       {.}

                          {.}

end;                      {.}

{---------------------------}

retfar;{retour long}

end;{procedure interrupt }

{** programme principal (en fait bidon !) ***************************************}

begin

  writeln(' "DOS device driver" écrit en Turbo Pascal !');

  writeln('Installation par DEVICE= [programme.exe] dans CONFIG.SYS');

  bloc:=@ en_tete;  { utilisation bidon (aussi) pour prise en compte par le LINKER}

end.

Ce  driver est donc vu par le programme l’utilisant comme un simple fichier texte. Cependant il faut préciser qu’au niveau de la programmation il est nécessaire, pour mettre une sortie à 1 à un instant donné de récupérer l’état d’activité pour pouvoir écrire un nouvel octet (état des 8 sorties).

Ceci est tout de même assez lourd à programmer.

Pour plus de détails sur ce point, consultez les listings des programmes de test et notamment les méthodes d’écriture et de lecture du programme Java.

III. Montage utilisé en sortie de la carte

1. Principe

La mise à  « 1 » d’une des sorties de la carte possède une triple utilité :

· Alimentation de la voie pour autoriser le déplacement des trains.

· Changement de l’état des diodes luminescentes (rouge/vert) pour symboliser la signalisation réelle.

· Orientation des aiguillages automatiques.

Ces trois actions vont être combinées par l’intermédiaire de l’utilisation de relais. Voici deux types de relais que j’ai utilisé pour cette étude :

    RELAIS     600-7000-0.08
                  RELAIS       V 231 154


Ces relais seront alimentés en 6 V continu, et nous utiliserons la carte MULTI-ES en sortie de la façon suivante :
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2. Alimentation de la voie

Le dispositif d’alimentation d’une coupure de voie est assez simple, nous utiliserons un contact du relais qui permettra de supprimer l’isolant comme suit :
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Lorsque le relais est activé, le contact du relais se ferme est la section de voie coupée est alimentée.

3. Etat des feux.

La mise en place et l’utilisation des LED symbolisant l’état des feux et très simple à mettre en œuvre. Nous nous restreignons à l’utilisation des états rouge et vert.

Lorsque le relais est à l’état 0 la voie est coupée donc le feu doit être au rouge, mais lorsque le relais est activé, le train démarre est le feu doit passer au vert.

On a donc : 

4. Commande des aiguillages.

Le système de fonctionnement des aiguillages est composé de deux bobines et d’un noyau ferreux qui coulisse et permet le déplacement des aiguilles entre les rails (doc1). Les bobines étant très fragiles elles ne support que des impulsions de tension, cependant il est indispensable de laisser une sortie activée durant parfois plusieurs dizaines de secondes. Pour pouvoir effectuer les autres tâches assignées à la sorite activée.


Il est donc nécessaire d’élaborer un dispositif permettant de créer une impulsion à partir d’un échelon de tension d’une durée variable.


Ceci sera mis en place au moyen d’un condensateur de capacité assez élevé (de l’ordre de 4700 µF) et d’une diode qui supprimera la partie négative de l’impulsion crée par le condensateur.

Le montage se présente alors comme-suit :
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La position du contact de relais au repos au 0V permet au condensateur de se décharger après chaque impulsion.

Oscillogramme de la réponse de l’aiguillage 
Oscillogramme final, avec la diode, on voit 

sans la diode, on note la présence d’un pic
qu’une impulsion d’une durée indéterminée

négatif qui pourrait endommager l’aiguillage.
donne un pic d’environ 400 ms ce qui idéal 


pour le fonctionnement des aiguillages.






IV. Montage utilisé en entrée de la carte.

2. Présentation.

Le traitement réalisé en entrée a pour objet la détection de la position des trains. Ainsi on utilise en modélisme de nombreux dispositifs pour réaliser cette opération : la détection par résistance créée par le train sur la voie, ou le passage sur des contacts mécaniques placés entre les rails ou encore la détection par ILS (Interrupteur à Lames Souples).

La première solution étant peu fiable et la seconde peu esthétique, nous retiendrons et utiliserons la détection par ILS.

 Ce procédé nécessite la présence d’aimant sous le châssis des locomotives. Lorsque le train passe au-dessus de l’ILS, placé entre les rails, l’interrupteur se ferme sous l’action du champ magnétique de l’aimant et crée ainsi une impulsion de tension (voir schéma ILS). 


Les entrées digitales de la Carte Multi-ES se présentent ainsi :
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Cependant il va être difficile d’utiliser les ILS comme de simples boutons poussoir car, comme vous pouvez le constater sur l’oscillogramme suivant, l’impulsion créée par le passage d’un train à vitesse moyenne et de l’ordre de 50ms.



Si l’ILS devait être ainsi directement reliée à une entrée digitale de la carte, il serait obligatoire au niveau informatique d’aller lire l’état de l’entrée concernée toutes les 40 ms environ ce qui monopoliserait l’ordinateur et risquerait de ralentir fâcheusement le système.

Il est donc nécessaire de créer un dispositif permettant de faire durée cette impulsion pendant environ 1s.

3. Utilisation d’un monostable 4538.
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Le monostable 4538 est un circuit CMS. Ce sont les quantités R et C qui vont déterminer la durée de l’impulsion s(t) en sortie. On alimente le circuit en 5V aux bornes 16 et 8 (5V en 16 et 0V en 8).

Le montage en entrée de la carte se présente donc comme suit :
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Lorsque l’ILS se ferme e(t) est porté au 5V ce qui génère une impulsion d’environ 50 ms. Cette impulsion est appliquée en + TR, - TR est portée à la masse pour éviter toute perturbation.

L’entrée RESET est mise au 5V pour la rendre inactive car elle est inversée.

Lorsque + TR est activée, on obtient une impulsion d’environ 1.6 s pour C=1µF  et R=1MΩ. On a donc les oscillogrammes suivant :


On a bien ici une réponse de l’ordre de 1.5s en sortie du monostable.

avec R=1MΩ et C=1µF


Cette impulsion va donc permettre de lire les états des entrées périodiquement sans toutefois monopoliser le système.

V. Apports personnels

Tout d’abord il est clair que j’ai réalisé cette étude dans le but précis de l’appliquer un jour au réseau ferroviaire assez élaboré que je possède. En effet ceci me permettrait d’ajouter une dimension informatique à ce réseau qui est à la fois une passion et une source de détente. Ainsi la gestion informatique permettrait de programmer des itinéraires, des horaires, des priorités et de commander tout ceci par un simple clic de souris. 

Ceci a donc constitué ma motivation première et le fait de réaliser seul ce projet m'a permis de prendre plus conscience de mes capacités d’organisation et d’utilisation de mes connaissances. Cependant il ne faut surtout pas oublier que sans l’encadrement de M. Guillotin et de M. Clevers cette étude aurait était impossible tant au niveau de son organisation (prêt d’une partie du laboratoire) que dans sa conception (aide à la réalisation des montages et du driver).

Un autre aspect très intéressant réside dans l’application des cours et des connaissances en électricité et en électronique. Ainsi par exemple l’allongement de la durée de l’impulsion d’entrée et donc l’utilisation du monostable et directement appliquée à partir des cours de l’UV P7.

Enfin le dernier aspect très motivant de cette réside dans la mise en collaboration de l’informatique (aspect virtuel) et la mise en place de phénomènes réels symbolisés par les schémas électriques. Ainsi ceci a permis de faire coïncider les connaissances en informatiques et physiques.

Conclusion

Nous avons donc réalisé pour cette étude un système complet qui fonctionne donc convenablement.

Il ne vous reste plus qu’a réaliser votre réseau et les différents montages décrits précédemment et a relier le tout à la carte. Une fois le driver chargé, au moyen d’une programmation assez simple, vous pourrez piloter votre réseau avec votre ordinateur.

Toutefois, il m’a été impossible de réaliser la totalité de mon projet. En effet je voulais réaliser un réseau simple en laboratoire de physique et mettre en œuvre cette étude directement. Mais par manque de temps je n’ais pu que réaliser une étude de faisabilité. En effet, j’ai étudié des circuits pour les différentes tâches en sortie et en entrée de la carte et j’ai aussi étudié un driver et des tests pour la carte, mais je n’ais pu appliquer ceci qu’à une seule entrée et une seule sortie. Cependant il suffit de reproduire ces montages n fois pour un réseau complexe.

Cette étude m’a donc permis à la fois d’utiliser mes connaissances et de réaliser un projet que je pense mettre en œuvre plus tard. 

Annexe : Tests du Driver


Programme de test du driver 

JAVA

Fichier communication.java

1. /* Programme  Communication

2. Test du Driver de la carte L’Impulsion

3. Avril 2000     C.  Léger  */

4. import javax.swing.*;

5. import java.awt.*;

6. import java.awt.event.*;

7. import java.io.*;

8. import java.io.BufferedReader;

9. import java.math.BigInteger;

10. public class communication

11. { 

12. public static void main(String argv[]) throws IOException

13. { 

14. FenetrePrincipale maFenetre = new FenetrePrincipale("Communication driver");

15. } }

16. class FenetrePrincipale extends JFrame

17. { 

18. JButton Refresh,B0,B1,B2,B3,B4,B5,B6,B7,OK;

19. JLabel LettreIn, LettreOut, CodeOut, CodeIn, BinaireOut, BinaireIn;

20. JPanel Gauche, Droite, Haut, Bas, Tout;

21. BufferedReader in1,in2; FileOutputStream out; int lu,lu2,lu3;String b,b2; int[] tIn,tOut;

22. FenetrePrincipale(String s) throws IOException

23. {

24. super(s);

25. addWindowListener(new WindowAdapter()

26. { 

27. public void windowClosing(WindowEvent e) { System.exit(0); }

28. });

29. Font f = new Font("Dialog", Font.BOLD, 14);






30. Gauche = new JPanel();           


31. Gauche.setLayout(new GridLayout(4,1,30,0));

32. LettreIn = new JLabel("Lettre",JLabel.CENTER);

33. LettreIn.setFont(f);

34. Gauche.add(LettreIn);



35. CodeIn = new JLabel("CodeIn",JLabel.CENTER);

36. CodeIn.setFont(f);

37. Gauche.add(CodeIn);



38. BinaireIn = new JLabel("BinaireIn",JLabel.CENTER);

39. BinaireIn.setFont(f);

40. Gauche.add(BinaireIn);

41. OK = new JButton("Rafraichir");

42. OK.addActionListener(new ActionListener()

43. { 

44. public void actionPerformed(ActionEvent e) {  

45. tIn = new int[8];

46. try{ b = lectureCaractère();}

47. catch(IOException e2) { 

48. System.out.println("Erreur de lecture dans ced.txt.");

49. System.exit(0);

50. }

51. LettreIn.setText(b);

52. try{lu = lectureEntier();}

53. catch(IOException e2) { 

54. System.out.println("Erreur de lecture dans ced.txt.");

55. System.exit(0);

56. }

57. CodeIn.setText(""+lu);

58. int res,puissance=1;

59. String In;

60. BinaireIn.setText("");

61. for(int i=7;i>=0;i=i-1)

62. {

63. In=BinaireIn.getText();

64. for(int j=1;j<=i;j++)puissance=puissance*2;

65. res=lu-puissance;

66. puissance=1;

67. if(res>=0){

68. lu=res;

69. tIn[i]=1;System.out.println(tIn[i]+"");

70. BinaireIn.setText(In+" 1");

71. }

72. if(res<0)
{

73. tIn[i]=0;System.out.println(tIn[i]+"");

74. BinaireIn.setText(In+" 0");

75. } } }

76. });

77. OK.setFont(f);

78. Gauche.add(OK);

79. Droite = new JPanel();        


80. Haut = new JPanel();        



81. Haut.setLayout(new GridLayout(1,8,0,0));

82. B7 = new JButton("0");

83. B7.addActionListener(new ActionListener()

84. { 

85. public void actionPerformed(ActionEvent e) {

86. if(B7.getText()=="0")B7.setText("1");

87. else B7.setText("0");
 

      



88. B7.repaint();

89. }

90. });

91. B7.setFont(f);

92. Haut.add(B7);

93. ……

Commentaire: il faut créer ici de la même manière que pour B7 et B0 les boutons B1,B2,B3,B4,B5,B6
94. .....

95. B0 = new JButton("0");

96. B0.addActionListener(new ActionListener()

97. { 

98. public void actionPerformed(ActionEvent e) {

99. if(B0.getText()=="0")B0.setText("1");

100. else B0.setText("0");
 

      



101. B0.repaint();

102. }

103. });

104. B0.setFont(f);

105. Haut.add(B0);

106. Bas = new JPanel();

107. Bas.setLayout(new GridLayout(4,1,30,0));

108. BinaireOut = new JLabel("BinaireOut",JLabel.CENTER);

109. BinaireOut.setFont(f);

110. Bas.add(BinaireOut);

111. CodeOut = new JLabel("CodeOut",JLabel.CENTER);

112. CodeOut.setFont(f);

113. Bas.add(CodeOut);

114. LettreOut = new JLabel("Lettre",JLabel.CENTER);

115. LettreOut.setFont(f);

116. Bas.add(LettreOut);

117. OK = new JButton("OK");

118. OK.addActionListener(new ActionListener()

119. { 

120. public void actionPerformed(ActionEvent e{

121. tOut = new int[8];

122. String Out;

123. tOut[0] = (new Integer(B0.getText())).intValue();

124. tOut[1] = (new Integer(B1.getText())).intValue();

125. tOut[2] = (new Integer(B2.getText())).intValue();

126. tOut[3] = (new Integer(B3.getText())).intValue();

127. tOut[4] = (new Integer(B4.getText())).intValue();

128. tOut[5] = (new Integer(B5.getText())).intValue();

129. tOut[6] = (new Integer(B6.getText())).intValue();

130. tOut[7] = (new Integer(B7.getText())).intValue();

131. BinaireOut.setText("");

132. for(int i=7;i>=0;i=i-1)

133. {

134. Out=BinaireOut.getText();

135. BinaireOut.setText(""+Out+" "+tOut[i]);

136. }

                     
    

137. int s2=0,k,l,puissance=1;

138. if(tOut[0]==1)s2=1;System.out.println(""+tOut[0]+" "+s2);

139. for(k=1;k<=7;k++)

140. {                   
    









for(l=1;l<=k;l++)puissance=puissance*2;

141. System.out.println(""+puissance);

142. s2=s2+tOut[k]*puissance;

143. puissance=1;System.out.println(""+tOut[k]+" "+s2);

144. }

145. CodeOut.setText(""+s2); 

146. try{lu2 = lectureEntier();}

147. catch(IOException e2) { 

148. System.out.println("Erreur de lecture dans ced.txt.");

149. System.exit(0);

150. }

151. try {ecriture(lu2,s2);}

152. catch(IOException e2) { 

153. System.out.println("Erreur d'écriture dans ced.txt.");

154. System.exit(0);

155. }

156. try{b2 = lectureCaractère();}

157. catch(IOException e2) { 

158. System.out.println("Erreur de lecture dans ced.txt.");

159. System.exit(0);

160. }

161. LettreOut.setText(b2);

162. }

163. });

164. OK.setFont(f);

165. Bas.add(OK);

166. Droite.setLayout(new BorderLayout(20,20));

167. Droite.add("North",Haut);

168. Droite.add("Center",Bas);

169. Tout = new JPanel();

170. Tout.setLayout(new BorderLayout(20,20));

171. Tout.add("East",Droite);

172. Tout.add("West",Gauche);

173. setContentPane(Tout); 


174. setVisible(true);

175. setResizable(true);

176. setBounds(200,200,600,300);

177. }


178. int lectureEntier() throws IOException

179. {

180. in1 = new BufferedReader(new FileReader("ced.txt"));

181. int a; a = in1.read(); in1.close(); 
return a;

182. }

183. String lectureCaractère() throws IOException

184. {

185. String l;

186. String l; in2 = new BufferedReader(new FileReader("ced.txt"));

187. l = in2.readLine(); in2.close(); return l;

188. }

189. void ecriture(int a,int b) throws IOException

190. {

191. out = new FileOutputStream("ced.txt");

192. System.out.println("nombre de a:"+a);

193. out.write(a); out.write(b); out.close();

194. } }

Fonctionnement du programme:

Le fonctionnement de ce programme est très simple :

Pour lire l’état des entrées, il suffit de cliquer sur le bouton « Rafraîchir ». Le premier caractère lu indique donc l’octet activé (la traduction en binaire permet de mieux connaître l’état de chaque entrée).

Pour activer les sorties, il suffit de cliquer sur les 8 boutons en haut à droite ( de droite à gauche :  S0,S1, … ,S7). Lorsque l’on clique ensuite sur « OK » les sorties choisies sont activées.

Programme de test du driver 

PASCAL

fichier  testdrvj.pas

Program testdrvj;

{test du driver de la carte L'impulsion

juin 2000-06-13 F. Guillotin

}

uses newdelay,crt,dos;

{$F+}

var

    F:text;

    ligne:string;

    err_assign,err_reset:integer;

    octet1,octet2:byte;

    fin:boolean;

    touche:char;

{** Programme principal***************************************}

Begin

clrscr;

ligne:='';

{$I-}

assign(F,'CED');

{$I+}

err_assign:=ioresult; writeln('assign :',err_assign);

{$I-}

reset(F);

{$I+}

err_reset:=ioresult; writeln('reset : ',err_reset);

if (err_assign=0) and (err_reset=0)

then begin

     fin:=false;

     gotoxy(1,15);write('stop --> appuyez sur une touche');

     repeat

           rewrite(f); ligne:=char($AA); write(f,ligne);

           delay(500);

           reset(f); ligne:=''; readln(f,ligne);

           octet1:=byte(ligne[1]); octet2:=byte(ligne[2]);

           gotoxy(1,12);clreol;

           write('octet 1:>',octet1,'<    octet 2:>',octet2,'<');

           rewrite(f); ligne:=char($55); write(f,ligne);

           delay(500);

           reset(f); ligne:=''; readln(f,ligne);

           octet1:=byte(ligne[1]); octet2:=byte(ligne[2]);

           gotoxy(1,12);clreol;

           write('octet 1:>',octet1,'<    octet 2:>',octet2,'<');

        if keypressed then begin touche:=readkey;fin:=true end;

     until fin;

     end

else writeln('il y a une erreur de fichier');

close(f);

gotoxy(1,20);write('fin du programme: appuyez sur ENTREE... -->');readln;

End.

{///////////////////////////////////////////////////////////////////////////}

Bibliographie

· Programmation Driver et Test :

"La bible PC programmation système"/ Michael Tischer, chez Micro Application.

Web : http://developer.java.sun.com
· Circuit électronique et électrique

Electronique Pratique.

Documentation et catalogues divers.
Coupure





Impulsion








Doc1 : Aiguillage droit





C         R





Procédures de lecture et d’écriture dans le fichier CED.txt





Ici on a les actions associées au bouton « OK » :





On récupère l’état des 8 boutons. Ceci constitue un nombre binaire.


On traduit ce nombre en décimal.


On écrit le caractère associé.





Pic négatif








PAGE  
18
-   -


_1021144047.doc
[image: image1.png]5V

LS

e(ol

M

4538








